
Je suis heureuse de me présenter à vous dans le cadre de la liste URSAPACA, à l’occasion de notre 
candidature aux Elections Ordinales.

Je suis Architecte dplg (diplômée en 2006), associée et co-gérante de la société MOA architecture avec 
mes associés Julien Monfort et Christophe Piqué . Je travaille depuis 16 ans en agence, où j’ai gravi les 
étapes successives dans l’apprentissage de ce métier, jusqu’à gérer et manager aujourd’hui ma propre 
structure. Je côtoie régulièrement mes confrères, au SA13, au CROA ou ailleurs, et j’aime débattre avec 
eux sur les enjeux de notre profession. Je suis convaincue que l’intelligence est collective et qu’on n’arrive 
à rien seul.

 
Dans cette actualité mouvementée, les occasions de se retrouver entre confrères, notamment avec les 
plus anciens, se font rare. Et pourtant, nos quelques moments partagés font apparaître que rarement le 
métier aura fait face à autant de bouleversements concomitants. 

La crise sanitaire et le confinement bien sûr, mais aussi le changement de paradigme que l’urgence 
environnementale impose aujourd’hui, entre autres basculements politiques régionaux, et renversements 
d’équilibres géopolitiques universels. 
Nos confrères, semble-t-il, subissent les changements, et les nouvelles réglementations qui les 
accompagnent sans avoir la sensation d’avoir été consultés, d’avoir pu exprimer leurs points de vue, ou 
simplement débattre. Dans la tempête, chacun semble se recroqueviller sur son agence, sur sa survie... 
C’est bien normal.

 
Et pourtant, rarement le besoin de se retrouver aura été aussi pressant. Les grands consensus du 
moment, tout isolation, tout bois, tout collectif, entre mille autres, révèlent aujourd’hui leurs failles. 
L’Architecte, qui représente une précieuse capacitée de synthèse entre les aspirations de tous les acteurs 
de l’aménagement du territoire : maîtres d’ouvrages, entreprises, industriels, financiers, intérêt général 
etc., ont toute légitimité à s’organiser et à peser collectivement. Pour sauver le monde du tiraillement que 
lui infligent les intérêts sectaires et à court terme qui sont en train de le détruire. Pour décloisonner les 
prisons idéologiques des réseaux sociaux. Pour revendiquer la place qui doit être la leur.

 
Cette candidature est à contre-courant de l’air du temps. De la pression que subit aujourd’hui notre agence 
dans une tempête économique qui ne fait que commencer. Ou du développement de ma jeune famille. 
Mais justement, c’est maintenant qu’il faut redresser la tête, se reconnaître, et nous rapprocher.

Laure Pantel   
MOA architecture
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